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Monsieur Le Trouhadec saisi par la débauche, écrit pour Jacques
Copeau, et qui lui est dédié, a finalement été créé par Louis Jouvet. Ce fut
son spectacle d'ouverture, quand il prit la direction de la Comédie des
Champs-Élysées, en mai 1923. En décembre de la même année, l'équipe
Jules Romains-Louis Jouvet devait connaître un nouveau triomphe avec
Knock.
Ce n'est pas par hasard que les lecteurs et spectateurs de Jules Romains
retrouvent M. Le Trouhadec dans plusieurs de ses œuvres (Donogoo-Tonka, Le Mariage de M. Le Trouhadec, Donogoo). Ce personnage,
à la fois naïf et roublard, avait tout pour amuser l'auteur des Copains,
avec lesquels d'ailleurs la destinée de Le Trouhadec est curieusement mêlée.
Dans Monsieur Le Trouhadec saisi par la débauche, c'est l'un d'entre
eux, Bénin, qui accueille son « illustre et vénéré maître » à Monte-Carlo. En
effet, Le Trouhadec, professeur de géographie au Collège de France, qui
jusque-là a mené une vie toute de réserve et de continence, a été grisé par son
élection à l'Institut (résultat, d'ailleurs, d'une erreur scientifique) et s'est
amouraché de la jeune comédienne Rolande, qu'il a suivie à Monte-Carlo.
Bénin, qui sera le deus ex machina de la pièce, se divertit fort à voir Le
Trouhadec emporté par l'amour, puis le jeu et, après maintes péripéties,
réduit au désespoir. Alors seulement Bénin, qui « n'attend de son intervention dans les affaires de Le Trouhadec qu'une récompense pour ainsi dire
métaphysique », rétablit la situation.
 
Jules Romains est né en 1885 à Saint-Julien-Chapteuil (Haute-Loire). Élève de l'École normale supérieure, il publia des poèmes
dès l'âge de dix-neuf ans. Puis La Vie unanime, en 1908, alors qu'il
était encore étudiant, lui valut une première célébrité, en exprimant
les théories qui devaient faire école sous le nom d'« unanimisme ».
Son œuvre, très diverse et qui touche à tous les genres, comprenant
même des ouvrages scientifiques, est jalonnée de titres très célèbres :
Knock, Psyché, Les Copains, et la grande fresque romanesque en vingt-sept volumes des Hommes de bonne volonté. Membre de l'Académie
française, Jules Romains est mort en 1972.

 
A Jacques Copeau


 
PERSONNAGES
MONSIEUR LE TROUHADEC.
BÉNIN.
TRESTAILLON.
CHARLES-AUGUSTE JOSSELIN.
LE MONSIEUR DISTINGUÉ.
L'INSPECTEUR DE POLICE.
 
MADEMOISELLE ROLANDE.
MADAME TRESTAILLON.
LA VIEILLE JOUEUSE.
 
Dans les jardins de Monte-Carlo.
 
Cette pièce a été représentée pour la première fois, à Paris,
à la Comédie des Champs-Élysées, le 14 mars 1923, sous la
direction de Jacques Hébertot, avec la mise en scène de Louis
Jouvet. Les rôles étaient tenus par Mmes Renée Ray, Irma Perrot, Djem Dax et par MM. Louis Jouvet, G. Favières, G. Carpentier, Jim Gerald, Nismes et Michel Simon.

 
ACTE I
SCÈNE I
BÉNIN, LE TROUHADEC, plus MONSIEUR

et MADAME TRESTAILLON qui n'apparaissent qu'incidemment.

 
BÉNIN
 

Vous ici, monsieur Le Trouhadec, illustre et vénéré
maître, vous, dans les jardins de Monte-Carlo ?

 
LE TROUHADEC

Ah ! mon cher monsieur Bénin, quel plaisir !

 
BÉNIN
 

Votre cours du Collège de France ne vous a pas
retenu ? C'est une joie pour moi, un honneur pour la
Principauté – mais une grande disgrâce pour les Parisiens.

 
LE TROUHADEC
 

Certes, nous avions beaucoup de monde, cette
année, une affluence bien flatteuse : jamais moins
de dix-sept personnes, mon cher monsieur, depuis
l'ouverture. Cela ne s'était pas encore vu, en géographie.

 
BÉNIN

Oh oh !... Mais vous êtes ici ? monsieur Le Trouhadec.

 
LE TROUHADEC

Heu... Vous habitez ce pays, mon cher monsieur
Bénin ?

 
BÉNIN

J'y suis venu pour y trouver du tabac : car je fume la
pipe.

 
LE TROUHADEC

Ah ? Oui bien ! Et vous en avez trouvé ?

 
BÉNIN
 

Quelque peu.

 
LE TROUHADEC

Je m'en réjouis.

 
BÉNIN
 

Mais vous-même, illustre et vénéré maître ?

 
LE TROUHADEC
 

Moi ? mon pauvre monsieur Bénin...

M. et Mme Trestaillon traversent la scène.

 
MONSIEUR TRESTAILLON
 

Bonjour, monsieur Pessemesse.

Ils sortent.
 
LE TROUHADEC

Ce sont des personnes qui résident dans la même
pension de famille que moi. Je loge dans une pension
de famille. M. et Mme Trestaillon. Des gens très corrects. Nous nous retrouvons souvent ici, sur un des
bancs du jardin. Ils n'ont pas osé m'aborder, parce
qu'ils m'ont vu en compagnie.

 
BÉNIN

Il ne faudrait pas...

 
LE TROUHADEC

Non, non ! Mon cher monsieur Bénin, je suis trop
heureux...

 
BÉNIN

Mais ce monsieur doit être d'origine étrangère ?

 
LE TROUHADEC

Et pourquoi ?

 
BÉNIN

Il me semble qu'il a prononcé votre nom d'une
manière si singulière. Au lieu de bien articuler : Le
Trouhadec, il a baragouiné quelque chose comme...

 
LE TROUHADEC

Il a dit : Pessemesse.

 
BÉNIN

Oui, tout juste. Que c'est curieux ! Cette prononciation n'a-t-elle pas je ne sais quoi... d'asiatique ?

 
LE TROUHADEC

Heu !... Je dois vous dire... je me fais appeler Pessemesse dans ma pension de famille.

 
BÉNIN

Pessemesse ?... ah !

 
LE TROUHADEC

Oui, pour être plus tranquille. Et même vous m'obligerez beaucoup de taire mon véritable nom devant
les gens.

 
BÉNIN

Bien, bien ! cher et vénéré maître.

 
LE TROUHADEC

Vous ne m'appellerez pas maître non plus.

 
BÉNIN

Parfait ! Je vous appellerai vieux zigue, et je puis
vous tutoyer, si vous le désirez.

 
LE TROUHADEC

Non : appelez-moi monsieur Pessemesse, tout simplement.

 
BÉNIN

A merveille ! En somme, vous êtes venu ici incognito ?

 
LE TROUHADEC

Oui, en quelque sorte... ah !

 
BÉNIN

Vous soupirez, monsieur Pessemesse ?

 
LE TROUHADEC

Dans l'intimité, il n'y a pas d'inconvénient à ce que
vous m'appeliez maître.

 
BÉNIN

Bon ! Vous soupirez, illustre et vénéré maître ?

 
LE TROUHADEC

Heu !... je ne pouvais me défendre d'un mouvement
de mélancolie... Mon cher monsieur Bénin, vous
m'êtes apparu à propos. Je n'ai jamais eu si grand
besoin d'un ami sûr.

 
BÉNIN
 

Maître, mon dévouement...

 
LE TROUHADEC

Ah ! monsieur Bénin, ne devenez jamais célèbre !

 
BÉNIN

Célèbre ? non, je n'y songe pas.

 
LE TROUHADEC

La gloire... si vous saviez !

 
BÉNIN

Sans la connaître, j'en devine les tourments, les
amertumes... Vous devez être cruellement mordu par
les envieux...

 
LE TROUHADEC

Ce n'est pas tant cela...

 
BÉNIN

Harcelé par des admirateurs...

 
LE TROUHADEC

Hé !

 
BÉNIN
 

Traqué par tous ceux qui cherchent dans la géographie un apaisement de l'âme...

 
LE TROUHADEC

Heu...

 
BÉNIN

Je parie bien que chaque courrier vous apporte
des lettres des cinq continents... Mais peut-être n'y
a-t-il point cinq continents ?

 
LE TROUHADEC

Non, monsieur Bénin, nous n'en avons que trois.

 
BÉNIN
 

Trois ? C'est déjà trop.

 
LE TROUHADEC

Oui. Mais ce n'est pas cela, monsieur Bénin... Je
suis amoureux.

 
BÉNIN
 

Oh !

 
LE TROUHADEC

Je suis amoureux d'une comédienne.

 
BÉNIN
 

Aïe !

 
LE TROUHADEC

Amoureux à en perdre la respiration.

 
BÉNIN

Vous me donnez la chair de poule... Mais que vient
faire la gloire là-dedans ?

 
LE TROUHADEC

La gloire ? monsieur Bénin... oh bien ! la gloire a
été cause de tout. Oui. Je vais vous expliquer. Quand
je n'étais pas illustre – car enfin il y a eu un temps où
je n'étais pas illustre...

 
BÉNIN
 

Oh oui !

 
LE TROUHADEC

... mes ennemis étouffaient mes découvertes.

 
BÉNIN

Oui.

 
LE TROUHADEC

Quand je n'étais pas illustre, je mangeais peu, je
n'aimais pas le vin, je digérais avec lenteur, cher monsieur Bénin, et je n'avais que des pensées honnêtes.

 
BÉNIN
 

Tiens !

 
LE TROUHADEC

Ma dernière... comment vous dirai-je ? ma dernière
faiblesse sensuelle remonte à octobre 1904... je me
trompe, octobre 1903, l'année du Congrès de statistique démographique.

 
BÉNIN
 

Octobre 1903 ? Et nous sommes en 1922...

 
LE TROUHADEC

Oui. Depuis mon grand succès et toute cette gloire
qui m'est venue...

 
BÉNIN

Si méritée, monsieur Le Trouhadec...

 
LE TROUHADEC

En quelque sorte méritée... Bref, depuis mon élection à l'Institut, qui eut à certains égards les caractères
d'un triomphe, je ne suis plus le même homme. J'ai
grand appétit. J'aime le vin, spécialement le bourgogne
rouge...

 
BÉNIN

Ah !...

 
LE TROUHADEC

Et... je me suis mis à songer à une foule de choses.

 
BÉNIN

Oh !

 
LE TROUHADEC

Oui. On pouvait s'y méprendre, au début. Un soir,
j'ai eu envie d'aller au théâtre.

 
BÉNIN

Hé !

 
LE TROUHADEC

Puis j'ai eu envie d'y retourner.

 
BÉNIN

Bon !

 
LE TROUHADEC

Je suis allé dans plusieurs théâtres tour à tour.

 
BÉNIN

Oui.

 
LE TROUHADEC

Puis j'ai fini par aller toujours dans le même...

 
BÉNIN

Mon Dieu !...

 
LE TROUHADEC

... par y aller tous les soirs. Et un matin, en me réveillant, je me suis aperçu que j'étais, depuis plus d'un
mois, amoureux d'une comédienne. Oui... approchez, que je vous dise son nom : Mademoiselle

Rolande.

 
BÉNIN
 

Mademoiselle Rolande ?... Mais elle est ici, mademoiselle Rolande.

 
LE TROUHADEC

Précisément. Quand j'ai appris qu'elle allait à
Monte-Carlo, je n'ai pu m'empêcher d'y aller aussi.
Une force surnaturelle, mon cher monsieur Bénin.

 
BÉNIN

Surnaturelle ? Ainsi !... Quoi qu'il en soit, c'est de
mademoiselle Rolande que vous êtes amoureux ?

 
LE TROUHADEC
 

Oui. Vous la connaissez, peut-être ?

 
BÉNIN

Je la connais. Et qu'en pense-t-elle, mademoiselle
Rolande ?

 
LE TROUHADEC

Je crois qu'elle n'en pense rien, car je ne lui en ai
point parlé.

 
BÉNIN
 

Vous ne lui avez pas déclaré vos sentiments ?

 
LE TROUHADEC

Je me suis borné à l'applaudir chaque soir d'un air
significatif. Mais on ne me donnait jamais deux fois
la même place et il y avait beaucoup de monde. Je
crains qu'elle ne m'ait pas remarqué.

 
BÉNIN

C'est en effet possible.

 
LE TROUHADEC

Ici, j'ai observé ses habitudes. Elle traverse ce jardin, toutes les après-midi, en sortant de sa répétition,
et je m'arrange pour être sur son passage. Je m'étonne
de ne pas l'avoir encore vue... Mais vous la connaissez, me dites-vous ?

 
BÉNIN

Je la connais assez peu. En somme, si j'envisage la
situation telle que vous venez de me la peindre, il me
semble que vous n'avez pas lieu de désespérer.

 
LE TROUHADEC

Ah ! Vous trouvez ?

 
BÉNIN

Non, non ! C'est un petit reste de jeunesse, gardé
je ne sais comment, qui cherche à sortir. Rien de
grave... une simple alerte.

 
LE TROUHADEC

Mais...

 
BÉNIN
 

Voulez-vous un conseil ?

 
LE TROUHADEC

Assurément... c'est-à-dire...

 
BÉNIN

Partez par le premier train et reprenez votre cours
au Collège de France. Sur quoi est-il, votre cours,
cette année ?

 
LE TROUHADEC

Sur... mais vous ne parlez pas sérieusement.

 
BÉNIN

Je parle très sérieusement. Vous avez deux heures
pour faire vos malles.

 
LE TROUHADEC

Que me dites-vous ?

 
BÉNIN

La seule chose raisonnable qu'on puisse vous dire.

 
LE TROUHADEC

C'est au-dessus de mes forces.

 
BÉNIN

Venez à bout de cette petite tentation. Ajoutez un
bel épisode à votre glorieuse vie : « la continence de
Le Trouhadec ». Sinon, vous vous préparez quelque
aventure fort humiliante.

 
LE TROUHADEC

Fort humiliante ?... Je vais justement vous expliquer. J'ai été trop gâté par la gloire, depuis un an.
J'ai été exposé à l'orgueil, à une confiance présomptueuse. C'est un grand danger, monsieur Bénin. Il
n'est pas mauvais d'être rappelé de temps en temps
à la modestie de la condition humaine. Ne croyez-vous
pas qu'un peu d'humiliation me ferait du bien, en
quelque sorte ?

 
BÉNIN

Vous êtes un bougre de vieux farceur, illustre et
vénéré maître. Si vous avez absolument besoin d'une
leçon de modestie, dites-vous que la moitié de vos
contemporains vous tiennent pour un imbécile.

 
LE TROUHADEC

Monsieur Bénin...

 
BÉNIN

Mettez-vous à leur place, scrutez leurs raisons et vous
finirez par les comprendre.

 
LE TROUHADEC

Mais, monsieur Bénin...

 
BÉNIN

Ça vous coûtera moins cher que de courir après les
femmes.

 
LE TROUHADEC

Monsieur Bénin, je sais que vous aimez la plaisanterie. Je suis persuadé que tout en plaisantant vous
désirez me rendre service. Et il y a quelque chose de
bon dans le conseil que vous me donnez de retourner
à mes travaux. Je crois même que ce dessein est au
fond de ma pensée. Mais il serait excellent pour ma
tranquillité à venir que je ne m'en allasse pas sans un
petit résultat. Que je puisse seulement voir mademoiselle Rolande, m'entretenir avec elle deux ou trois
fois, et je partirai content. Avouez que c'est raisonnable. Puisque vous connaissez mademoiselle
Rolande...

 
BÉNIN

Je ne la connais pas ! Ce n'est pas connaître quelqu'un que de l'avoir salué dans la rue.

 
LE TROUHADEC

Tout de même, vous l'avez saluée. Eh bien ! elle va
passer ici, d'un moment à l'autre. Vous la saluerez.
Elle répondra. Vous échangerez quelques mots. Vous
me présenterez. Je...

 
BÉNIN
 

Qui est-ce qui vous remplace au Collège de France ?

 
LE TROUHADEC

Personne. Mais cela ne fait rien.

 
BÉNIN

Et vos dix-sept auditeurs ?

 
LE TROUHADEC

Ils ne manquent pas d'autres endroits... Alors, c'est
entendu, mon cher monsieur Bénin, vous me présentez, je...

 
BÉNIN

Pour qui me prenez-vous, illustre et vénéré maître ?
Pour le seigneur Amoroso, dont la résidence est Naples ?
Non, j'ai connu dans ma vie bien des traverses. Mais
je n'ai point encore procuré de jeunes filles à des vieillards.

 
LE TROUHADEC

Il y a un malentendu, à coup sûr, mon cher monsieur
Bénin.

 
BÉNIN

Ne comptez pas sur moi pour cette besogne. Mademoiselle Rolande est une pure et sainte jeune fille...

 
LE TROUHADEC

... pure et sainte jeune fille...

 
BÉNIN
 

Vous êtes vous-même un illustre savant dont les
veilles sont précieuses pour l'humanité. Je ne ferai
rien, je ne me prêterai à rien qui puisse compromettre
sa vertu ni votre génie.

 
LE TROUHADEC

Une pure et sainte jeune fille ? Oh ! se peut-il... moi
qui croyais... pure et sainte jeune fille... Ainsi, dans
ce milieu corrompu, elle aurait su garder... la fleur de
son innocence. Oh ! vous en êtes sûr ?

 
BÉNIN
 

De quoi ?

 
LE TROUHADEC
 

De sa vertu.

 
BÉNIN
 

Comme de votre génie.
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Jules Romains

Monsieur Le Trouhadec saisi par la débauche 

« L'auteur de Le Trouhadec est un des très
grands auteurs comiques de la première moitié du XXe siècle. Et pourtant, il y avait de la
concurrence ! Il y avait Georges Feydeau,
Courteline, Alphonse Allais, Tristan Bernard,
Sacha Guitry. Par un coup de maître, avec
Knock, il se détache du peloton de tête (...)
Un autre grand type créé par Jules Romains
est Monsieur Le Trouhadec. Cemembre de l'Institut, un peu gâteux (il en existait encore
aux environs de 1930), a prodigieusement
amusé son auteur » (Marcel Achard).
 
Du même auteur : Knock ou le Triomphe de la médecine.
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